
ée LUI»; M u 

! «SI 
l e Bou-

| saoubron. ccauul du royea-
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Le morade hxtustrtat «t e c m n a c l t l de 
la région était a v a l l a n c m e n t repré-
w n t e : 

_ Fédération de» s uni» an» «a* 
1 — I I H I I m u du Nord : Louis Blain. e»eré-
texae général de* Syndics» libre» : Romain 
Bsssuennoy sdministrateur délégué des Ma-

— Tourcoing : Jobannés 
Okaler*' 
Mi et lndustnae textile» d» Boubalx 

Paul Petit : 111111» Veaéspust* • 
•Brex». ooiia»m»i» »« »""•»••«"• •»—..-,-. • 
l l l l l Juéry. directeur général d» r • Bner-
•4» électrique «a Word da la Plane» » ; Pte-

„ j Loof. directeur du Comptoir de» en-
trsnreneur» d» couverture» et de plomberie; 
M t _ i _ r-^.k... . laMiiM l*à laiiMi - fsaatœi Psrsnln Du bar ; Jacques Lectercq . . 
Motte : Patrick la Plan ; Llevm-Danel ; Hen-
I» «t Jœeph Begriln ; Julien Tnlrtex : Léon 
«Patine Poilu • a i n r i : Marcel Llil iraq-
Maaurei ; Beat Tou»»ln ; Bdouard Motte ; 
Lents Lepoutre : Maurice Moral la et Saoul 
ntanoux. ingéntour»; • " * « " • 7>b*r«>*^-,.n>' 

—— aecret a» cap» »t d'êpé* : L-Motta-
1 : Victor Deapalure : en . Tonnai ; 

MM rvn*»'"' Wlbsux. r-
•Pltr- d epergn» d» Boubalx ; André «cher 
psvsel. 'iSi^M^jJ^tOmamtM.vri-
akkant da la Calaa» d é p a n n a da Tonrosing• 

MM Van daa Priai»oh«, aacrétaJW paoéral 
«a u Chambra « t oommarc» de Touroolng. 
Puppinck. aaerétalra-adjolnt da la Péééta-
mm industrielle da BouMU: ejeorgs» Cheui-

Uard. directeur «u . « " « « î S r S L J - i S ï i a ' î i 
n i (énéral da la Soelété Induetrtalleet 
•aaiin irelaie da Tcaxrootug : Arthur J J r o t . 
aaarétalre administratif da la Chambra sa 
aaaiiii.rr, b»lg» du Mord de ta >*jnc«' • 
gasoul Vltou. graffur an e n s f d u Tribunal 
da commerce da Boub«lx ; Pttnaad Lefsb-
ara. grenier du Tribunal de eenaaarea de 
Boubalx . Constant H»lynck. directeur 
M r e i — primaire 5S-32 ; Pua 
anelen présidant de l'Union 
Paul Muinea. piéslécat de» — - — 
rsaaaelgnement libre; Adolphe Delrnesur». 
i ie ï ïn^SésUMnt de l'AsaocUtlon diocésaine 
de la Jeunesse catholique ; 

MM. Henry-Louis Publy, homme de 1*1-
t x ^ L é o n ^ l l e v u l e . earreepatMlant d e l à 
Société de» auteur» et c e « n i ^ » u r » . i s o n 
Plouvlet. chef de la «?**"*?**-!£*: 
Mord ; Abricq. directeur de IJooJede ««**}• 
cation professionnelle ; A. Thlbesu. £v"2" 
é t a t de 1 ' n da* exatetrue***ua_ao mate-

M. Henri Lamgiau 
mt, 

catholique : 

ravi textile France . - . 
court président du groupe du sera os» 
sretmecïe. dlpMauée du * ~ 7 2 S ' n i i i h L l : 
Ma Blcart. directeur de U Société roubal-
aaaane d'éclairage : René Pu» liai a», directeur 
S a l a Compegnl* industrielle d'êctalrag* ée 
Tourcoing. Oaaton Van " r b°e™5*-J"™ c : 
«sur de la CîomrssjnM du t s a e t^étae tr le ia 
de la banlieu» da Roubalx et ftarnae paaoïae. 
administrateur ; O Neveux, dliaoteur hopo-
latre dee traraux muxuetitaUX : PUHTaiie-
asua et Juiaa Dareanauoourt. erebjaaota»,. 
Obarle» Dumuln. Ingénieur du Bel Ilut vi-

" m ' Léon Cordonnier, eeorétalre du Bu-
— - j de bienfaisance ; Alfred Leroug». vtee-

Hdent. délégués osnlonAUx; Auguste^Van 
ES „ . secrétaire de» Hospice» 
Hoblet. aomlnlearsteur ; U JJoT 
u u r dènartemental du Travail. _ 
S o t . reSrVuTSe P T T. ; ArtturCJMJUen. 
chef de bureau t 1-hôpltel 1^ Ptatsmlté ; 

MM. le» docteur» Daald et Baquet, pro-
fasseur» k la PsculU Ubr» de médecine de 
U U e . Deacarpentrla», Van Batuaienbur*». 
Dalahouaaa. président de lTrnloailéee Bu-
taauz de btenlalsanoa de Ptaace ; Da Oandt. 
saunsœm Picot. Dubois. Lafaya. _famauL 
Oaatel. rauvarghe at Mausas. e s Boubaiji ; 
Lspiat. de Wsttralo» ; Psrmentler. de Lan-
noir ; Delobel. Boucke. Dupuls at Klein, de 
Lille ; Henri Horon. nnarrinaUB. 

KM. Dbeiiemmee s t Buaéaa •oyoa , paar-
saaclen ; Wargnlar, atuiursieB oantâru ; 

MM. Paul Pontaine. Loul» Potaaaaaalsj. D*-
aname. Duchangs. notaires ; Béqulllart. no
taire honoraire ; 

M«e DerellT. béton ntar» e s l'Ordre de» «To
ast» du barreau de Lille ; PauchuU. Mar
chent Bain, anetena bltanniar» ; Wlbaux. 
OsstbaU. ChattaleTn. Ossaua, Jscquln. Par-
aasntler. Uulaman. Leclercq. Dacrou. Phi
lippe Kah. Brilla. DBallemmea, Dumortur. 
ÔUty Maiie-Loutas Kah at Denrée Danel. 
avocats : OaUlart. Verklndérs et Van Ovara-
ebelde. bulaetara ; 

MM. René Wlbau». présidant e s U Société 
é-BUtraida de la Légion d'honneur, at de 
l'Alliance f ranealaa : Julien Bruneol. préel-
dsat du Nord-Touriste; Hector Pranonomm». 
président de lAutomoblle-Club du Mord, et 
Frédéric Plngsl : Albert Bobm. Jean Des-
lasIH* Bdouard Lut». André Browsers. Mau
rice Ptallx. du Conseil dsdmlnUtrsUon os 1s 
Praternelle dea Oombattaate roubaauene. et 
Pierre Deledalla. président de la Mutuelle de 
M Ptatameue ; Léon Ouvsus. du Oerola ml-
analrs: Maurice Dssurmont. dea Mééallli» 
salutaires d» Touroolng ; Julss LeurenV pré-
•tésnt daa Andena des ai mis» d'occupation 
da Tourcoing ; Oéssr Oardet. vice-président 
e s la Pédérstson des Aaacctatlon» de sous-
oracler» de lia : le commenrtant Dumor-
ta*r. préaidant de I T T I R d» Tourcoing; 
Albert Boudearvn et Alfred Breper. président 
s t vice-président de» Ancien» eombattanu 
ds Mouvaux : Plouvist et Phtllpperon. da 
l'Associât ion de Radiophonie du Nord de la 
Prance ; Alfred Lefebvre. présidant, et Psul 
Outboit. •iiiistalra du Badio-Club du Mord; 
atooert Wlbaux. président de la aodété de 
Oéogrsphi* de BounaU ; Paul Michaux, pré-
ssttant de» e Amie de Roubalx s ; 

MM André B»iilin«ll commua»ire du dla-
•rlct de Roubalx es* Scouts e s France : Ptr-
I Lematrs. préaident, at Henri MuUe. 
vtaa piéaldaat daa Ancien» nom nattante 
d'Orient ; LouU Daachampa. présidant des 
éatil*m aou»-offlclara français; Alfred WU-
Msa. vlce-présasant ds la Orange Harmonie : 
Joseph Surentra. pT*sldsnt-IUaé»l«ui. st 
Jean Lever*». vica-présMent d'honneur de 
rstphéon « Las Uiiilfsaslf» » ; Albsrt Dae-
psala. préaiasnt. et Julsa Polasonaler. vtoe-

eOrsnde Paafera » 
du Onoral Badaud. 

MM. Ouatava Dstssoli 
Prévoyant» ds l'Avens- : Julsa Oona. arasl' 
dent d» la Mutuelle dea Andena Onrab»! 
t e n u du ftœresu ; Ptarra Patkrrsye, de la 
Mutuelle aslat-Pterra à Croix ; Maurice 
Peuchent. président de la Mutuene daa 
Anciens Combattant» dea » ! • et Ml* régi-
gaenu d'nlanteri» : Bdouard Dubois, pré-
ataant. at Victor Osttesu. vice-président éa 
la a Mutuelle ~ 
eaministrateiir de la Mutuetl 
• t a u . A Touroolng ; TTséuéuts 
orétalre de la MuluoW» éa 
Jules Deierue, preaséent de 
chefs de famlBsa nom se «lia» 

MM. Oeo-gea Torco, préasdeat. 
Mtaagne Moutta. eacréaalra g eu si al 
rrjnton régionale é*a «badlMM lasses; I 
Banal, président é e r a TMtoa tglUltMi 
Meliias-iiinuiiseun éa Pi*s*i * ; I 
Parle, ail tstiasasit éa k» Otspliaalve de» 
gearrbtntl* <T 

Vctor Boujsemart. piaaldiul e u évndlret 
des Mslms-lmprlmeurs ; OarlMr. présldsnt 
du Syndicat des •urnbiaé* de Journaux. 

MM. J. PrancnoBun». Bflttéant é* l'Ami
cale daa Ancien» Militaire» belge» ; A Oeer. 
l»ndt. pratinant des tas l t tu Ocanbattenu 
belge» dUalluln ; Loiaeeu. rtoc piésldaut de 
la Colonl» celte ; Louis Debode. vloc-pré
sident ée la FMératlon e s t éoelété» taïgas 
eu Nord ; Uaurlot Préat. trésorier d* la 
station du Nord éea Invalidée belges ; 
Brios. président éa la Fédération daa 
Anciens Combattants béasse ds Roubalx : 
Jules Pannlir. Ttcs-présMent ds la Oolonla 
belge. 

MM. Léon Ooethals. présidant ; Henri 
Salembler at Déetré CornU. vloe-préeldanU; 
Psul Dehorter. secrétaire gène*»!, et Per-
nsnd Dehorter. secrétaire adjoint du Comi
té central de r < Union Nationale et Répu
blicaine >: de nombreux membres du 
Comité oentraJ et ées comité» de quar-

i : Chant* MslfUAtrt. de U section ée 
Wattreloa : Oeorgaa Boltelle. présidant ée 
l'Union Républicaine Démocratique et 
Sociale de Ftars-Breuoq ; André Chattaleyn, 
eeerétslr» nu Pr.-tl démocrate populaire e u 
Nord : Paul Cordonnlsr. vtœ-préeldent de» 

Croix Je Peu s ; Léon Vandefeerchove 
vice-président du Comité républicain du 

Jnerec. de l'industrie at ée regrleulture; 
Jean Catrlce. an clan présidant fédéral ée 
le Jeûnasse catholique : BmUe Vannayn. 
de» Jeunaaae» ouvrières ds Wattreloa ; Jeaa 
Arrsekx. préaident é e la fériéiallau natlo-
nral» eathotlque du dloeéi» é e UUe : Rugéns 
Dsffontalne. •acrétalr* du Syadlsat des 
contribuable» da Roubalx: Oaaton Duburoq. 
(.résident de la Fédération de* Amicales 
lalquee de Roubalx: Théophile Deeboaaata. 
de le a M.iae de Nadsud a ; Paul Ducat-
teau. vtoe-préaldent du e Cerale Polyglot
te s ; Pernand Plorcjuln. président, et 
Robert Chamrp'.er. aacrétalre dee ancien» 
éleva» de l'Ecole daa Art* Industriels ; oeor-
ges Bourgeoia. président du Syndicat dea 
pécheur» : Scherpereel. préaident é e la 
a Bibliothèque pour tous » : Alfred Lem-
brecht. vioa-président du Bureau de Bien
faisance de Tourcoing ; Jean Dearx. prési
dent ds 1s Fédération daa Syndicat» eom-
merotoux détalllantt ée Boubalx ; Alfred 
Leuthier. arcretair» dee andena élevée de 
Selnt-Loul» : Auguatln MaaquUl-r, présl-
dent de l'Amical» dea ancien» des Frète» 
Mariâtes : Marcel Oarcttll, 

térlel ; 

Bruis, teesvsu 
»nt ; Dorsnlot. If**—, officier mlnls-

éee muasse e u Palais 
W" Champisr, •tatualrc: M-« 6 . Lantolne-
Neveux. artiste peintre ; MM. 
aoulpteur ; Soubrioa». statuaire 

saur* au Conservatoire ée muxéqut da Bou-
Bulté-Carpantler et atouehéSWante. profea-
saur au Oonaarvatolr» ' 

musique ; Albert SonnavUl*. président du 
groupe Beaux-Arts dee a Amie de Boubalx s; 
M1" C. ée Saint-Amour, artiste pelntr* ; 
MM. Daniel Dsrveeux, aquafortiste ; Léon 
Plat. Henri Pailler, artiste* peintres ; 

M. J. Maroelll. professeur s u Conasrvatolr» 

d» Roubalx . Henri Delmotte. préaident, et 
Mturtee Oustln. vlce-prée'dent de l'Amicale 
du pevaoanel de direction at de maîtrise 
de Roubalx -Tourcoing : Alfred Psuvarque 
président ds l'Amicale-Photo : Henri Pen-
îequln. préaident dea Jardina ouvriers de 
llnatltut Populaire ; Achille Daacamps 
vlceoe pré» dent dea < Amie d'Halluln > -
M»« Moetre-Velase. présidente ds l'Amicale 
daa médaaiée du travail ; M"« Delabousss 
présidente dea anciennes élèves du Collège 
de Jeune» fille» 

MM. Jules Bsrrols. président de le Pédé-
rstloo dee prisonniers et victimes civiles ; 
Dslotts, président d'honneur du Syndicat 
des voysgs-jrs»; Victor Hache, secrétaire da 
l'Office At» habitations é bon marché ; 
/chine Descamps, présidant da la Com
mission dss fêtes dea < Amis d'Hélium s : 
Bmus Saintotn. préaident du Sanatorium 
ce» cheminots ; François Dutholt. prlalétnl 
du Oroup-ment oorporatlf dee brasseurs ; 
Ouatava Longuespé. président de la Coo
pérative Hoibatslenne da Ccmaommstlon : 
Julss ameher. président du Oerola Sténosr»-
piqu» Ro ibsuien ; Alfred Leclercq. gérant 
de U e .îoutte de Lait » : Maurice Wil
lem, secrétaire de l'Union des commerçant* 
du Centre . Paul Caaael. secret sire du 
Comité départemental daa mutilée, com-
nr.ttante et victimes de guerre du Nord : 
Alfred Lambaer». secrétaire du Syndicat 
ées Maltres-Telntuiier» ; Henri Deoour. ae-

MM. Pierre Bourlet. prealdent-délégué du 
Crédit du Nord é Lille : Raymond Bernard. 

Bufquln et Qabiiel Petot. di
recteur» honoraires de la Banque éa Prance, 
A Boubalx ; Jacques Testa, dlrsetsur du 
Crédit du Nord, k Roubalx ; Ernest Hubert, 
directeur d» la Banque national» pour 1s 
Orimrastn» et rindustne. A Boubalx ; Albert 
Boucher, de U direction du Crédit du More. 
A Tourcoing ; A. Neige. dUecurui à M Ban
que régionale «M Nord et Daniel Pévre ; 
Constant Jcluégus, directeur du Crédit com
mercial de prance : Clément Leurens. direc
teur du Comptoir National d'asniiinpte da 
Parte, A BoubaU ; Oeorges Dubrsucq. direc
teur daa agencée du Crédit Lronnaie. Bon-
bau-Tourooing ; Chartes ThiaSry. directeur 
de ta Banque Adam. A Boubalx ; Henri 
Soalbert. banquier, membre é e la Chambra 
ée Bran aster* d* Boubalx ; Emile Ooignard. 
dlrsateut de ta ttoetété g lasrs l l , A Roubalx ; 
Palis Outfroy. directeur du Crédit é a Bord, 
k Tourcoing : André Denauessm, dlreeteur-
edjotnt du Crédit du Boxé. 

*-" Pattt 

saur» k Touroolng ; Cnaxlaa Van Lsecks. dl-

LouM Peeters. fouet é e pouvoir e u Crédit 
é a Boxé belgs. A Oourtrsi ; Bobsrt Dsclsroq. 
pstslttul et Léon Dnohetel, administrateur 
du e Bord l aaalinr s t cosaxeerolal s 
Oscar Nopp». gérant du Crédit du Mord bal
te, k Muusuiuu ; Jean Pawwele. Ulysss Del-
tête. Edmond Dsltour et Jutas rjacoopman. 

pouvoir e u Crédit du Bore, k 

Itmm 

• prée je 

aiis-untaur k 

saur au Oonaarvatolr» e t LtUe ; MM. 
Maoarsl jrofeeeeur au Conservatoire é e Bou
l o n * ; aTago Poatala*. ée l'Opéra; Fierre-
Oéaar laptaa, sodétalr» ées Arttatat fran
çais : J. Erntt. compositeur ; Paul Dsrraux. 
p r i t dent e t ta société dee Artistes rou bal
aient ; A. Mlanhsind, artiste photographe ; 
M » Dujardin. dUeetile» é e la Oelerle Du-
Jardin ; MM. J. Vsa-Oost •Motte, directeur 
ée ta Oalsrle Vea-Oost : Louis Beeyens. an
cien protssssur k lBaole éea Arts Industriels. 
Delvsrre. artiste peintre : 

MM. Julsa Cray», commandant honoraire 
éea taimiit |imi|éii 

retraits: Paul 
ds l'institut oolbert ; 

le llsutenant ées douane» Léon Prult ; 
MM. André Peaon. ehaf é* gare principal; 

Ernest eansonot, eous-chet ; André Béaud. 
ebaf ée Petite Vitesse ; Victor Renard, con
trôleur d'octroi ; 

MM. J»an ée Bycke. présldsnt ; Henri 
Dseraen». viee-préaMent ; Roger Copptn st 
Albert Dupiies. membre* de la Commission 
sportive eu * Journal de Boubalx s ; 
Albert Proivost fils, présldsnt da l'Evoel-
s<or Athlétle Club d* Boubalx ; Bmlle Bss-
eon-Six. président du Club d'Avion* légers 
des «tendra* ; A. atarterhi», do Cercla 
colombophile « Union s de Boubalx ; 
Ernest Derirmont. présldsnt d* r < Union 
sportive Tourquennsiee s ; Achille Ssmyn. 
président dee e Enfant* de Neptune > d* 
Tourcoing: Pierre Chatllle». vlos-prssldsnt 
et Ch. Boulton. présldsnt ds ta section 
dee Juniors e u Radng-Club é e Rou
balx ; Auguste Carln. secrétaire général de 
l s Ligue i u Nord de football : N. Dehédln. 
dlrsetsur du Nord-Touriste »t de 1 Auto-
mobile-Club du Nord : Pierre Vasplertn-
Csulllez. vice-président; O. Crommellnck. 
directeur de l'Union des Société» sportives 
catholique» d» Roubalx ; Raymond Dubly. 
membre du Conaeu national de l'Education 
physique ; Emile Ddcbsmbre. président 
honorslr* du Cercle nautique a L'Aviron s 
de Boubalx : le docteur Csatel. présidant 
au Moto-Ctub du Nord ; Edouard Dubus. 
directeur de l'Académie de» sports de Rou
balx ; Paul Debeurme. secrétaire de l'Asso
ciation régionale des gymnastes du Nord 
et du Pas-de-Celala ; J. Pi a» vaux, dlrsetsur 
honoraire Je « La Roubalslenne s: M. Reae-
lln-Dubroa. secrétaire du Plng-Pong-Club 
des Flandres ; Paul Qulttemel. arbitra fédé 

Jules Planqusrt. présldsnt du Swim-
mlng-Club de Boubalx ; Julss Vranan. 
président a» ls Société de gymnastique 

LAnclein» s de Roubalx ; Léon Bottai. 
président le y < Amical» Motocycliste Rou-
balalennt « ; Robert Henry, préaident de 
le e Melaon ColombophUa Teurqusnnoise >; 
Jsaa Marthe, de la Commission du *oot-
hall-Club Tourquennola. 

MM Pariahel, percepteur de Boubalx-Btt, 
Henri Pauquant. président ds l'Union de* 
Société» cyclistes ; Eugène Ernoul t ; Pran-
cols Dllllea. lndustiisls k Roubalx: Alnhon-
ee Turotte, directeur, t t Maurice Coueasoa. 
soue-dlrscteur de l l n a t l t u t Turgot; Jsan-
Loulé Mtulard st Jonané* Chaaon, officier» 
d» l'Armée du Salut : Psul Prisé, cous-
dtrecteur os l lnat l tut Crabes k Tour
oolng : M"* Crtnon. dlrsctrlo» ds l'Institut 
Sévigné ; Paul Osillsrd. huissier k Rou
balx : Léon Moulin, chef de la Sûreté : 
Joseph Monnlé et A. Denelle. iniiiiïilattlisa 

palloe k Boubalx : Ouata va Lagrand. 
capitaine dee douanes k Cysolng ; Albert 
Brrgo. capltslcs ds gendarmerie an retrai
te : Albert Lamort at Edouard Lefebvre. 
maréchsl-dee-logl» ohef A Boubalx. 

La messe à l'église St-Martin 
Oe long cortège t'engage dans la 

Orande-Ruc au milieu d î m e foule énor
m e rnatuée sur les trottolrs. 

n'étalt plus émouvant que cet te 
unanime majilfeatatlon de nos conci
toyens à l*a%ard dé celle dont Us e o n -
nt l s sa lrnt les qualité» d'esprit et de 

Sur la Qrand'Place, la foule afflue et 
par tm twauuistu recueillie, apports un 
prédeux Umnlgnage de sa douloureuse 
sympathie . 

D a n s l'église Saint-Mart in , les t e n 
tures tareras qui drapent las piliers e t 

ftiagaBé qu'Illuminent les feux du sanc -
ttlalre. 

Les vastes nefs se rsrnpHggsnl btentot 
g* l'église est comble lorsque le corps set 
glissé sous le catafalque bordé d'argent 

Bon BmlTstrice le oéuxttiati Tiensrt, prtV 
de la cslrémonle. ayant à ses cotée 

Mgr Lotthé, son éewrétalre p-u^teolieT et 
U le ttmnttnê Ctoguflion, doyen de 

f U t a s s M , est Sautsté dé MIC. MIS Abbeg 
etLé»Balre. 

l e s tualles o n t prit plaça Mgr 

(Pa-éa J. é*Ex.) 

A la An de la cérémonie, la foule re
flue sous 1s porche de l'église ou. devant 
le cercueil, les rsarsurinalltéa dont on va 
Un la* discours, a ai tas tut un dernier 
kdleu à U rnémolre dé rt«Timente direc
trice du * Journal de Roubalx ». 

Lesiliscoors 

M. Edouard Roussel 
èm Nord 

de Lllls: Maréchal. d'Arras; 
M. l'abbé Cnantry, doyen de aaareq. 

da U ineaua caMbrée par M. 
BBx» asaaTJM tM^itBlgtBlI M M . léS 

ES e t OéxMtTlpon, a^Méasse 

est Olfotat: de * 1-lgo Stjm > dé 0>aarjod* 
dn e TstitTé me * ds Rouatsau: de r g m 

* ds Pauré, tient la umeaiû-
«JBS —laillnn tut M rlehs rrgtmiitMiui. 

M. OSIBBéé leaTBMtat, Mal-
Ira d s «tmptOK. Les c h o r u n s t » t saxiom-
fBgflai par M m e Facket e t M. P H M s B l 
asTéciste aux grandes orgues tek nobles 
BBaf»* de la « Marche funèbre > de 

Cent l'hommage ée Boubalx et des Rou-
bauiens que J'apporte k la mémoire de 
M » Reboux. 

Oertee. «ne n'avait point llmlM k notre 
tréent» et multiple agglomération l*bon-
son da son activité 

Noua étions, au contraire. Isa premier» 
et le» plu* enthousiastes pour applaudir 
le* succès qu'elle glanait k travers tout la 
territoire, dans les champ* du patriotisme, 
du Journalisme, de l'activité politique et 
sociale. 

Boubalx «'enorgualllleatlt d'ajouter A la 
lignée da sas femme* vaillent** et cours-
gausse, oette dlraotrlce du grand Journal 
qui animait sa m i s et qui avait si bien 
prouvé que la femme peu tenir la meil
leure place dans la cité comme dans la 
famllls. surtout quand elle cumule — 
comme la faisait si bien M— Reboux — 
la* dons magnifique* da l'intelligence, de 
la sensibilité at de la volonté. 

Mais c'sst dans notre région qu'alla a 
vraiment donné toute es mesure at qu'il 
nous plaît do la situer A nouveau pour 
magnifier ton exemple et le proposer aux 
méditations de noe générations. 

Dana son foyer, dans las ateliers, k son 
bureau, alk devient tout de culte l'éml-
nente eoilsboratrlce d'Alfred Reboux et 
c'sst ainsi qu'ail* conquiert notre cité. 

Tout eaux qui ont connu Alfred Reboux 
ont gardé le souvenir da es grand Roubai-
stsa qui t int la meilleure place dans ls 

" Nte gtagmu»* des homme» éa son épo
que e t qui. tas premiers, «'efforcèrent d'ar
racher aux doctrines et aux majorité* ré
volutionnaires, l'administration de notre 
ville. 

Avec Eugène Motte. Alfred Beboux était 
sur la brèche. Lee conseils, les conférences, 
la propagande des idées les réunissaient 

Auprès d'aux M " Beboux secondait dtjk 
leur effort de civisme et de Presse. 

Après CM lutte» et quand fut dlaparu ls 
grand Journaliste, elle suivit noblement sa 
tradition. 

D'abord, ails affirme que la Press* n'sst 
point 1* but d'une entreprise matérialiste 
destinée A servir l'égolsme, mais au con
traire le moyen de lutter pour un Idéal, 
de défendre et de propager l'Idée, d'ensei
gner et de guider les population* ver» le 
bien, vers le Juste et dan* 1* eens tou
jours confirmé dss intérêt» de la Nation. 

Puis «lis proclame, dans cette ville ou 
•'affrontant trop souvent les forces du Tra
vail s t du Capital que leur collaboration 
s'impose, que U Justice n'est satisfaite que 
si le patronat demeure k l'avant-garde du 
ui'ugrat social et assure au monde ouvrier 
le salaire et le* conditions de labeur que 
réclsment la sécurité du foyer et la dignité 
de la condition humaine. 

Voici qu'elle maintient aussi fermement 
son Journal dan* la ligne politique tracée 
par Alfred Beboux, en préconisant cette 
politique d'apaisement, de réconciliation 
et de concentration dans laquelle eue 
trouve l'harmonie des forces ds démoers-
tle. 

Les oampagne» électorales •l lss-memee 
n* sont pas étrangère* k sss préoccupa
tions. 

Rapprocher les hommes de partis voi
sin*, orienter parfois leurs tentatives, leurs 
déclaration*, leur action, mettre «on Jour
nal au service ds la République, «former 
Jusqu'au bout que la succès sourira k oelul 
qui mènera la Juste bataille en ne son
geant qu'au pays et k l'Intérêt général, 
telle fut ta rassure de cette action civique 
qui valut parfois sux Républicain* la suc
cès immédiat, e t qui toujours entretint 
le» espérance* et consolida las efforts. 

Elle avait activement mène oe combat 
pendant de longues années, svsnt et après 
U guerre ; entretempe elle avait sonné 
dan* Boubalx envahi et. plus tard, k tra
vers tout le paya le réveil des taxai glsg 
française» confiante» dans la victoire ée 
nos armes et la restauration de nos ra
gions dévastée», et son «asianli avait for
mé e t noue avait préparé le jourtuuUta. la 
Bjoubaisien. k qui elle allait transmettra 
le flambeau. 

Hélas, U disparut ruas! trop tôt notre 
Jaaa Bstimii. en qui les Jeune* formation* 
républicaines de la Cité avalent Justement 
placé tant de légitimes et nécessaire* ee-
p t r i n m i 

Bans découragement alla recommença ; 
eue continua. Illustrant à nouveau ces 
l si lue roubaialennea que tas femme» pui
sant dans l'action lni n — é t é dss eompa-
gnons éa leur vie et de leur activité f a-
mllials e t professionnelle. 

Le Journal de Eoubsla poursuit donc 
soa oeuvre at sauvegarde son taxai! an mo
ment où eDt disparaît, e n laissent é son 
distingué rédacteur en chef. M. 

ékrvsré 
Lss Journaux ont été unanime» k ren

dra seassristui « i n s u Btnoui , un tribut 
mérts» pour «sa èratatntts qualité* de 
cantr a t d esprit at pour «elusr e n elle 
une volonté ssasaant, avec tout* la dou
ceur d'une femme, penser, agir s t perse 

1 vérsr aras tente ta force st la prévoyance 
; d'un chef, n ssmblsrsit donc qu'apré* 

tout os qui a été sent , u ne resta rien 
k dire et que le seul devoir dee cusifiéias 
de la rearattse défunte serait éa lui ap
porter simplement notre souvenir pieux 
svee rexpresslon très émue k l'égard dss 
sien», d'une douleur d'autant plus res
sentie qu'elle est partagée davantage. 

J* veux, «pendant , au nom da l'A*** 
dat ion |«<»*SBlMii>slls des Joumeltstce du 
Bord, dont Madame Beboux avait tenu 
A faire partie, rsoocmaitr» an alla le mo
dèle parfait de ce que doit être un di
recteur de Journal. Elle n'Ignorait pas 
plus Iss chose* de la rédaction que celles 
de l'administration : elle savait s'élever 
aux conceptions de la politique comme 
aux uénssslté* de l'Information. Mais si 
elle duigsalt son Journal dans ta pen
sée légitime de servir de* Idées, elle en
tendait qu'U fût présenté pour plaire k 
la clientèle k laquelle U était destiné 
Estimant que c'eet en gagnant tas cœur» 
que l'on conquiert les adhésions, elle 
•'inspira toujours d'un double sentiment : 
la bienveillance pour ne blesser aucune 

-«onvlctlon sincère, la modestie, présentant 
le Journal pour c e u x , q u i étaient appe
lés k le lire : et dans ls rayon où s'exer
çait l'action du a Journal de Boubalx t 
•a clientèle était tout lé monda 

Cette situation exceptionnelle. alla su t 
la conquérir, ee qui était dtjk bien et 
la maintenir, ee qui est mieux et plus 
flfficlta. ceux qui. comme moi, l'ont sui 
vis dans sa carrier», a'inolineront devant 
ces qualités qu'alla avait acquisse k bon
ne école, k l'école de son mari et qu'elle 
t'est efforcée da transmettre pour que 
son oeuvre soit continuée somme l'avaient 
conçue ceux qui l'avaient crée» et déve
loppée. 

Quant k mot. une fols ds plus. J'ai 
l'honorable malt douloureuee mission, ds 
prendre Ici. la parole an m'inspirant dee 
graves leçons d* l s mort. 

Cs fut d'abord ls père dont uns péni
ble et longue maladie n'avait point. Jus
qu'au dernier moment diminué l'intelli
gence, puis oe fut le fils, emporté sou-
dsinsmsnt au moment où, préparé pour 
!> lutte des idée*. U allait, rspréssntsnt 
d* la troisième génération, continuer 
1 oeuvre familiale, C'sst aujourd'hui la 
mère qui avait supporté avec force et 
résignation cas épreuves cruelle» et k la-
ousl ls la Providence a donné oette oonao-

n o n da voir un Jeune rameau rever
dir sur l'arbre profondémsnt planté dans 
le aol roubataltn. 

Vous psrmettraa k un homme qui sym
bolisa déjk presque le passé de saluer 
l'avenu" dans un Jeune oonfrére qui m u 
rs concilier le double devoir qui t'impose 

Oe sont ma traditions du Journal qu'k 
son tour M— M»bous s ais lpteeuas dé
veloppées, définitivement enracinée*, avec 

tendues et les plu* cruelle» n'ont Béé éa* 
tasnée. 

A mesure que le malheur fondit sur 
elle, l'ame vaillante ds sella que nous 
pleurons M redreess et as fortins, comme 
le fer dans la flamms 

• n UOé. c'set l'époux, c'eet ta ebaf res
pecté de la grands famllls d u Jcmnml d s 
Boubstx qui est frappé par la mort. D'une 
main ferma, 1 épouse prend en main la di
rection et l'oeuvre «e poursuit sans un 
faux pas, sans une défaillance. 

En 1914 c'eet l s guerre, l'Interruption 
de la vie du Journal, suivie bientôt, pour 
M— Beboux. de l s perte é'uns fille chérie. 
Maîtrisant s* propre douleur, pour a* 
•onger qu'k ls calamité publique, « l a de
vient ta messager» de Roubalx. ta porte-
parole de ta Prance envahie, meurtris, 
foulés sux pieds. La voici parcourant le 
territoire national, disant partout la dé
tresse de ta femme du Nord, exaltant nos 
populations qui préfèrent le* eévloe» et la 
ptlson k la honte de céder volontairement 
k l'anvahlaeeur un gramme de cuivre ou 
un morceau de telle 

Qu'elle est sublime alors et comme est 
Justaataat Bar d'eue ce ois.. Jean, qu'elle 
a «entnené en Pranoe libre et qu'eue initie 
déjk — svec quelle ééllcatesss maternelle 
et quel savoir-faire profseelonnel — k ee 
que ssrs. pour est eenleaeent si bien doué. 
la tache de éxentla I 

Olnq heure» après le départ dee Alta-
manda, 1* Journal é e Jtoabeiz isuoetiitanae 
k paraîtra. Tatenrrntli 1« tache éducative 
de M»1 Beboux près de son Jeune fus ne 
va taire qu'une avec ls direction du Jour
nal. Celui-cl retrouve, dea le premier Jour. 
toute ls faveur d* m vaste cl tan télé sur 
tas deux versant» de ls frontière franco-
Belge, ou vit une population vouée sux 
même* travaux s t fidèle sux même» tradi
tions. Jean Beboux grandit dans le culte 
du Journal, où déjk se* premier* easals 
ont révélé un observateur ssgace et un 
écrivain d* face. Ssralt-ce enfin le bonheur 
pour cette mèrt si souvent éprouvée t 

Héla* I en Janvier 1938. une nouvelle 
catastrophe ruine en quelque.- heures les 
plut belle* sspéranoss Jssn Beboux suo-
combe dans ls* bras de m mère, sur cette 
terre de Tunlsi» où l'avait attiré la pas
sion de oonnaltrs la plus grand* Prance. 

L'heur* du découragement est-elle ve
nue pour M - ' Beboux et seortnere-t-elle 
k M douleur l'ouvre d» toute « vie ? 

Non une foie de plue son énergie se 
redressa. Aussi bien, k la place Ikletée vlds 
par son fils apsrcolt-slle la silhouette d'un 
autre Jeune homme qui est aussi da eon 
sang, M. Jacquet Demey, son pttlt-fils. Ne 
rappeue-t-U pas ton oncle par plus d'un 
trait T Bt désormais l'sleute. soutenant oe 
Jeune courage s t «'appuyant sur lui. forte 
aussi du concourt d'admirables collabora
teurs qui lut «ont tout dévoué*, va, Ju»-
qu'k son dernier eouffie, poursuivre es 
rude tkchs pour un Journal ds plus sn 
plus vivant. Intéressant, sctll au service 
du bien, pour un Roubalx plus uni. pour 
uns France plus heureuse et plus belle. 

Ainsi «'est achevée, dans une grandeur 
moral» qu'sntratenalt une fol profonde. 
U vie de M " Alfred Reboux. N'est-ce pas 
le caractère surtout qui fslt d'une desti
nés humaine un noble exemple et qui 
donne A une vie du mérite devant Dieu 1 
Intrépide dans la malheur émlnente dans 
l'exercice de m profession dont alla fit un 
vrai earvloe social. M— Reboux rester» 
grande dans le souvenir de s u concitoyens 
et recevra du Souverain Juge l'acctiell ré-
ssrvé A eaux qui ee sont faits parmi leurs 
«Bsatilsbié* tas dUBél—ltiir» d a t a vérité 
et le» mewagers de ls divine charité. 

M. Jacques Masurel 

Ce Journal, son attitude. 
•téiétlnai sent nécessaire» à notre ville. 

Aussi bien cette conviction a-t-elta tou
jours animé nos familles e t e*èst dans 
taure amicales reistion» de tesajutirs que 
nous avons retrouvé des liens qui ne e t 
•ont point relâchés. 

Alfred Beboux avait milité avec atasjana 
Mette , créât es dernier qui fut ta parrain 
de hta* Bsboux quand ta Ormistissatsui 
« s ta Bépulillque ta nomma ohsvalaar da 
la Légion d atonneur. 

Je voulais donc piésautsT k toute M fa
mille de M ~ Beboux. e t notamment k M 
et M*» Duhamel. M. Jacques Demey e t k 
•son ooUègue e t ami d a Parte»»»iil, M* 
Peu! TBalItsr, député d a 
iBssstaaaten de noe vives, de 

Créât dans la souvenir dee luttas d'en-

claie» e t déiitia.iat1qus» du présent que 
noua avons apporté k l'émlnante Roubal-
atenne qui disparaît. A son œuvre s t k son 

' st 

Les dècors t i om de M"* R e b o n i 
portées par un det plat aarjeas 

col la boratsurt 
SB « JosrBai de ResbaJx » , 

M. Adolphe S c b w e r t i i , 

k lui : l'obédience dont rien ne peut lé 
dégager envers celle et oslul dont le 
foyer est le sien et le dévouement envers 
cette famille profssslonnslls k la tabla da 
travail de laquelle, depuis quelque* an
nées. U s'est assis avec dee collaborateur* 
qui lui faciliteront sa tache. 

N'est-ce point le meilleur hommage, le 
plus conforma k ses fortes et consoiin'iee 
conviction», que noua puissions rendre é 
Madame Reboux. que cette affirmation 
que. dans dss maisons amie» son souve
nir sera gardé et que, dans sa maison, 
son oeuvre sers continuée. Car on peut 
dire de celle qui n'est plu» que ses acte* 
ravalent suivie, mais que ses exemples 
noue «ont restés. 

M. Fernand Destin 
tecrétaire généra] 

du Syndicat état Quobdieru r é g i o o s a t 

Au nom du Syndicat ds» Quotidiens ré
gionaux, de soa présldsnt. M. Bourrages*, 
directeur du ratir arorastusi» ; de son pré
sident fondateur. M. Oounoulllou. direc
teur de la Petite Cflronde. de tous les con
frère» de la grande prêtas de province, 
l'apporte k M. et U" Duhsmel e t k M 
Jacques Demey, notre cher oonfrére et 
ami. la témoignas») de ta part très grande 
que nous prenons respectueusement k leur 
chasmn s t k leur deuil. 

M " Reboux. II y s quelques mois, nous 
faisait t u eocuell qui marquait avec éclat 
l'importance qu'elle attacha: aux liens 
qui l'unissaient k tous ses confrère». Cet 
accueil nous avait touchée cu-delk d* toute 
expression. Ls souvenir de M » Beboux 
restera au nombre dea plue respectée de, 
notre syndicat. 

Chère Medams, avant de vous s dr Baser 
avec une émotion confraternelle, un su
prême adieu, nous devons vous dire que 
votre place restera intacte parmi nous, 
d'autant plus que nous «lions reportai sur 
votre pstlt-flls. toute l'affactlon et tout ta 
dévouement que nous avions pour voua. 

Voue marna, avec toute la délicat»— 
avec ta charme, avec cette bonne grkee e t 
oette puissantes ds oordlelfté qui compo
saient, svee toute» les qualité» Sa votre 
mérite profeaBeniiil. une pbyatenoasJa tt 
original», entament serait-il pceslbte que 
vous «nettes de vivre dans notas pansés la 
pttte sttsndrte f 

Adieu. 

M. Eugène Dtdkmt 

des SBXBSISII Secialet de France 

Celle dont nous entourons la dépouillé 
BtBftellt a BUS une elaire UitUTHiBiii e t 
une volonté 

C'est pour ta* autres fcxnmss. sss sorurs, s t 
surtout pour las plus fceuuitsg. qu'ails 
voulut écrira, «fin de té vêler s a grand pu

isa taveetâta de ta 

ta oesur d* l'homme émlnent dont bientôt 
' la nom. 
Reboux. alors dans l s pleins 

maturité de son talent, avait voulu faire 
du Journal de Boabaéx oomms un trait 

des 

président 

«'Amis de Tourcoing » 

La mort est sans pitié et rien ne peut 
retarder l'heure du décret Inexorable. On 
aurait aimé prolonger dea Joura «1 fé
conda mais le Maître dee dastlnéss h u 
maines svs l t d'sutres d assaini. 

MsBBBi Reboux vient de disparaîtra, 
emportant sur son char funèbre née una
nimes regrets et des sympathies excep-
tlonnellet. 

Incliné reepectueueement devant oe cer
cueil. Je vtene. au nom dee nombreux 
amis qus comptait Madame Rsboux dan* 
notre ville de Touroolng. déposer U su-
prème hommage de notre impérissable 
souvenir. _ 

j , pne Monsieur s t Madame Duhamel. 
Monsieur Jacques Demey, la direction et 
ta peiaonnel du « Journal ds Roubalx s. 
d'agréer l'expression de nos vives condo
léances. 

D M voix plu* autorisées que la mienne 
s'élèveront pour exhalter ta mérite de cet
te femme forte, dont le nom restera k 
Jamais gravé dans les cours de eaux qui 
1 ont plue particulièrement connue et ap-
uréolée et aussi dans las annales du 'our-
nsltsme français. 

Mon rôle es borner» k interpréter, «vec 
feroe et oonvtction. tas ssntimente l u n e 
grande partie de me» concitoyen» qui 
•'associent dé grand cœur au deuil qui 
frappe leur ville aeaur Roubalx. 

Ls s Journal ds Roubalx > est aussi 
le Journal local da Tourcoing et Madame 
Reboux a souvent dit qu'eue ne faisait 
aucune distinction entre nos deux tille» 

Le magnifique immeuble qu'elle vient 
de faire édifier au centre de Touroolng 
confirme cet attachement k notre cité et 
lui donne Un titre de plus A notre gra
titude. 

Sa mort est pour notre région uns per
te très stnslbls . secusée depuis trots Jours 
par tas multiplet témoignages des per
sonnalités Isa plus émlnente». 

Lee gouvernement» français s t belge 
ont «ocordé en ltSS et 1W7 tes plus 
taautea distinctions A ta grands dlrsotrtcs 
du s Journal de Roubalx ». consacrant 
ainsi l'hymne de ta rsconnalsaancs pu
blique. 

SataMaue Beboux termina son pèlerinage 
terrestre pour aller retrouver, dans l'éter
nel séjour, tas tmee obérée qui l'ont pré-
oédés dsnf la tombe. 

B i s laisse t sa famille eé k ses amis, 
rsxsmpls d'un coursée qui ne lui a Ja
mais manqué, m km» dans tas plus dura» 
épreuves, et après avoir sitotapll lel-bes 
la lourd» tache qu'elle avait «saura H, 
dans un esprit de droiture e t de chanté , 
«lie noue quitte pour raeevclr *-

asreeat cens qui fut postr sssue «saaa, —o 

axée II Matai atauata 

toujours pesas* 
dret exécutés k ta Itttra. aav-i 
qu'il» étaient mSismsn l restai 
n'avaient qu'un but ; ta 

Ccasunandée par «ils. toute «tasse. •Be
rne un peu lourde. p««»kasiM fseala à ac
complir. Nous avions pria 11 
nous ctsssséster ocat 
d'une famille, dont 
travaillaient pour un même but. i 
direction rcatternetls. 

Bt sutouré'hul. i 
tant elle montrait tout dss^atttaassaat an -
cors d'activité at 

plus 

pour Jeter l'eau du maître, 
pour témoigner A chacun < 
•>mpathte qui. nous le ssnUone I 
sl iait Jusqu'k I•affection 

Qui. mieux que août , dira toutal 
vertus ds eon coeur et toutes Ms 
•cures» d'une bienveillance at effestai 
si délicate ' 

Pour nous acquitter de notre mtaS 
la dette de reconnus»»m» que I 
avon» contractée envers voua, ekata 
bisn aimée Dtrectiieo, après avoir d*E 
dé k Dieu da vous accorder la ressassa 
promis» k eaux qui font la bien gg 
terre, nous vous promateon» de tuBI 
sur votre petit-fils. Monsieur JBS 
Demey. le continuateur d* votre *B 
tout le dévouement s t toute IsasBi 
que nous avions pour vous mente e t 1 
le e Journs) de Roubalx ». 

M. Maurice TibergMen 
W r a x s i r s gênerai m k . _ 

4m «JotffmaJ de R o a b t ù x s 
S U n'appartient pas sux élèves de 

le msitr* qui tas * formes, du mota 
ils. s u moment de la ter» 
le douloureux prtvuégs d* lui 
l'hommage de leur fervents 

Les personnalités iss plus qusjiaéa* I 
le faire viennent de vous élre os atri 
pensaient de l'émlnent Journaliste, M 
honorait ta profession, e s la «rasate c i 
toyenne qui Illustrait m ville, ds ta Pran-
çalse su c o u r pétri d'optimisme que tu t 
Msdame Reboux durant ta guerre, m» far 
dent apôtre de U concorde rxtlissfae e t 
sociale qu'elle fut dans tas «nnéss e s paix 
«t de lebsur 

Voua permettre», k un Jeune, qui eu t 
l'honneur de travailler k sas oéeéa, de 
rendre plus particulièrement tésaasMsxeja», 
s u nom de tous sss ooilabotateuss. S ta 
directrice d'une mslson qui, pour aux. fu t 
un autre foyer. 

Le» qualités du coeur et de r* 
la Providence l'avait 
blé», réalisaient en eue u n 
équilibre. 

Noue admirions cette intelligence que 
nous savions ouverte aux probataass le» 
nlu» ardu» et constamment orientée vexa ls 
bien, mais nous nous «ITUIMIIIIIISM plus 
affectueueement d'une sensibilité que l t g e 
et le malheur n'avatant f s l t qu'aviver. 

Chas Msdsms Beboux, ta tempêtassent 
du chef •accordait ainsi svec des ssattsaanu 
qui, parfois furent, k notre endroit, eaux 
d'une mère pour aaa enfants. 

de vingt-six ans, elle e u t rap-m'ajastïner 
d'une œuvre k laquelle eue avait éasuBé le 
meilleur d'elle-même. Elle préfet est rap
peler. — e t c'est de esta qu'elle m Battait 
— qu'elle avait été façonnée par son mari. 
Et quand elle nous prodiguait sas eoaeeils 
de sssajsse. da modération, de fispiW de 
la vérité, elle ne manquait Jamais de ré
péter que ces conseil» elle les tenait elle-
même d'Alfred Reboux. 

L'une de sss grande» Jotas, dans set eon-
vsraatlons qu'elle avait avec noua, s'était 
de nous sentir e n parfaite ccantattutton 
d'Idées avec elle, m i s était heureuse de « 
•avoir compris» et, plue encore, de cons
tater que sss désirs ou sss volontés étalent 

La ligna da conduite du Journal de Bett-
betz est, d-alltaurs. et asrtsinstH araséi. 
ails l'exprimait si clairement et al BSStXst-
ment, dans tas ter mes mlm«« oB éVRPSd 
Reboux l'evalt fixé* e n des formulée éBB> 
nitivs». qu'il ne nous eût pas été psaBaaés 
de nous en écarter «ans trahir as éSsa» 

Prés du cercueil sutour duquel satté a u 
jourd'hui réunis tous eaux qui. de Bâta est 
ds loin, l'ont servie et aimés, nous né Bt»»w 
vons mieux faire que de l'saaursr de aaVere 
filial souvenir. 

Ls» enseignements qu'elle nous a Ban
nes, nous ls» garderons l 
dss fila respectent le 

La mort, ainsi, ne 
d'elle tout A fslt . 

Bt. su moment on va s'ouvrir J 
que nous vénérerons, nous peosoeat é éeex 
qui. plus que nous énonce, ont laxUBB é e 
pleurer celle qui va y é l t m s i l i i s a atten
dant l'éternelle ascension. 

Notre respectueux attac 
porta vers aa.H.in» pviri««sel qui n%pxéat. 
comme noua, la suprême eorassasessB éraav 
oompagnsr Ici une stère baan-ésaassV Bat 
plu» qu'elle n'eut celle «radoucir sas Bar-
nier» instant». . 

Qu'elle s t son m .ri. aujourd'hui tststaU 
A ton chevet, sachant au moins exe 
tommes ds tout c o u r svee eux. 
•drssanni l i i p n i i 
mêmes dont Monsleui Jaoqu 
pu m sentir entouré, depuis que L 
Bsboux l'sppsta k «e préparer k ta | 
—ésttea qui. 1«ai*ln. sera la staassa, 

A tas coté», da toutes nos fisses, 

doute, mata combien haute e t ssaBB 
toujours présents, su astur e t k ta " 
l-tmaga é e sella qui. par delA t 
restera notre guide. 

On tarvloé d'ordre <nrigé par M. Letn. 
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